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Mercredi 28 mars 2018 à 19h30 
À l’Espace des diversités et de la laïcité 

38 rue d’Aubuisson  31000 Toulouse, Métro François Verdier 
 

 
 

Ciné - Club de la Diversité 
 

 
Présente le film tunisien 

de Nouri  Bouzid 
 
  

 

Entrée gratuite 

Avec la participation au débat de Zeineb Ben Sassi, membre du bureau de 
l’Association des Etudiants Tunisiens de Toulouse. 

  

 

À sa sortie de prison, il travaille comme assistant réalisateur sur plusieurs 

films tunisiens et étrangers. Il participe en tant que coscénariste et 

codialoguiste à plusieurs films tunisiens : « Halfaouine l’enfant des 

terrasses », « Les silences du palais » , « La saison des hommes », etc… 
 

Plusieurs de ses films ont été nominés, parfois primés dans des festivals 

internationaux, et surtout favorablement accueillis par les critiques du cinéma 

en Europe et en Afrique. 
 

Nouri Bouzid, 72 ans aujourd’hui, est de ces inlassables cinéastes qui se 

relèvent toujours. Quels que soient les risques. Emprisonné sous Bourguiba, 

régulièrement censuré sous Ben Ali, est depuis toujours un artiste engagé, 

fervent défenseur de la laïcité et des droits des femmes. 
( Voir sa filmographie au verso). 

 

 

 
 

 

 

En partenariat avec l’Association « Ciné Palabres » 

  

Ciné Club de la Diversité 
 

Synopsis : C’est l’histoire de tout un pays que raconte Nouri Bouzid au travers du destin de deux 

jeunes filles, Zaineb et Aïcha, symboles de la révolution et de l’avenir de la Tunisie. Toutes deux se 
battent pour leur indépendance, pour gagner leur liberté́. Toutes deux luttent contre les carcans 
religieux et culturels établis par une société ́ archaïque, qui hésite encore entre modernité ́ et 
traditionalisme. 
Zaineb et Aïcha se battent pour se reconstruire en dépit des pressions sociales et masculines 
auxquelles elles doivent chaque jour faire face. 

 

Nouri Bouzid, né à Sfax en 1945. A partir de 1968, il  

étudie le cinéma à l’I.N.S.A.S. de Bruxelles (Institut 

National des Arts du Spectacle et Technique de Diffusion). 

En 1972, il y obtient son diplôme de fin d’études avec un 

court-métrage « Duel ». La même année, il entame son 

activité professionnelle comme stagiaire sur « Rendez-vous 

À Bray » d’André Delvaux. Il est alors arrêté et emprisonné 

en Tunisie de 1973 à 1979 pour délit d’opinions.  


